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lit Ji preclamation constituant définitivement la nouve uissace l des EtatsUnis et leurs constantes violations dia lois de la neutralité, les
soir, il y eût feu d'artifice ci lTrents endroitsde la ville. 1 epuis le luttes Wîroîques dle notre Armée, trange n vaise volonò du limiréchial

coucher'du soleil jusquW' une heu npris nuit, de llantes ligret tes de lataine ? l'égard de .aximiilien, les Ctniventilis noiuelles concïlues par
feu rayonnteînt au front île la ville. On out dit une parure des diamants le gouverîneent fiançaisi etc , etc,
les plus.î beaux JIU front ruinîiine laei D. I l'nutre et titi tl no riclhes 31Mximilien êtaikdoni d'une haut' te Uit'et îidit negire agréable sans
et p opuleux vilbiges de Longueui Laprairie, renlies, Iinelierville, St. j' re belle. Il itait atliblje et d1nimire à Iexcès. Il (tait giaud connais-

Liuibert. ete.p rivalisaient d'effortU lolur imeriter leur part d'attention dans seur en Matière dI'arts, et c'étiilt ui vîritable érudit, Aussi ne leut-on se
cette poitipeuie manifestationi. Les feil e e>i4Jiint d'îune rive à lautre, faire ie du'' il'î ti iiiIris qu'i i evait resseitir pour l; brutes ignorates

pis retimb.ient ensuite en pluie d'or dillw k lOs iu% l lui pni J Iit qilî devalienit I'i daer ns ha 1$ itve
cn trioimphateur sous ces eryonnnts areentît

An lendemain, et lorsque les derieres fun :is d tte òtäient à peine
iLipée, înotre premier souci fut de se demaitier quels albilent être les

chefs thi peIIIle nioIvea1u, et, ce .jour-là lmoe, appreniis e u N S \ T 0 iS DV 1 E S.
grande . tBfctiongue Sir :F.lileau tlait iomioiilé Lleutent-G on-
verner du lias-Candai lleirV Williai Sti-ted, ., Lieutenant-
verlieur du lIat-Canada Sir F Wilia, L.iutenant-.G4m Vernur di la
Notuvelle-liosse, et C. IL Doyle, .ieutenat-Gdu Nour r So iveai- n ie :'.

llrnswick ; Sir N. F, IMleieaiu a étê a.nermiientt.
Le personnel titi Conseil l'rivé se conipîoîe cimniie suit 31i - i -31
Sir .1. A. 31elonald, Miunstre de la Jiýtice et lcuicur i rnr dlat un 2 îreinièr'eîtiuict'i sur ce sijet (Ilace du 5 niI
lion. 31 G E. Cartier, Ilimistre ne la Miliee iait fait r l rieîi slu re laira: l t1 e ii
lon.31 W. 3lcDouîga sin e des raiiix Puvile sulfate de magnie en àsolution donne du suilfa Ttrd cli'uî et du
ion. 3. . lowland, 3inistre i ireei de I 'Il rieur biclirboniate îe di agnési ' dcon iti du falogue île proluite adi
lon. 3. Fergutn-lmr, President tii Con e I 'rive le suilfate de so. (le, dt sorte ille 'eai renferiiiait du suilfatite sodique ou ii

lion. 1. A. T, Gait, linitre des Finan e; sulfate tulignésique, et lhIargée Lactide rübnique, ut dissoudre deux
lion. 31. Il. L Langevi, Ser(tare dEta pour le Ctianada, Garde des fois autaut de carbonate de ch:uii que l'eaui ire uni rrgnée d uê

Sceaux. i:gistratent de la i ssance, Surutmtendant G r:i du pir. icide. Il a fait voir aussi que alcool pécipite le ces slutioni suilfa s
teilent des S:vageî et Surintendant drs Terres de tordonnatiee tute li elîuit à l'état de sulfate et qutune olution renfeninuat à la fois

lon; 31, J. C. Chapails, 3Ministre l'Agrie jîlture et deC Statitiqiues d î tilfate de chaux et dii bicatheite di iiagnie lie tépioser, par
lion . 31. Ale; Campbell, 3aitre Gênérî d lsstes ;ue évaioration leit e, dgipi dbu r et pui tard du Carbonate lydraté
lion. 31 Archilbald, Seretaire d Enat pour lei Pr vices de manni îsie or, ecinie les soes naîtturelies renferimntt constamment
lion. M.I E. Kenny, Rece eur-Gnéral iii bicarbonate de chaux. il était évideint iue diîîns leur nuî(larige avtec lu
lion. 31. L. S. Tillev inistre îles Douaînes; île mer, évaporant dans des bassins mitio avait ime explication fort
lion. 31 P; Mitchell, 31luistre, le la lîarirne et les Pîcierite. sle le l'origine des gylses, et et*u ii 2e temnl des tditntni ag-
D.ns la Provice de Q uébec, Ihmlox M, lauebon a re,u et aî n"eept niinîmuidea

la n îsion de foîrmier le iimiîittre local, qui composera de lt memnbres. lestait encore trouver l'origi rdel u t nlagnsi qui se ren-
Dans la pprovnce île Tor o, llion. 31. Sainield 31eDonaltd a laume ontrei abondanuent dans la natun *tat de dolomie, sans être lc-

ln me corepsabilite compagié le gypse. il traite cette questo dans la note qu'il a lue dai
Le Contraste que n<u a il tîldi, il y a quelt quesir, r ltr e lt séanItce du avril ,et ilonti nots extravons u'e qui lùnt

(inada naissant et le3iexiqe expirant, se pu" rzi it enere. et auu [...l .iurce preniière tIc toui luei rbonattîtes Je trouve, comme j'ai
de jour ei jour par de traits plus satillants No s smifsI occups ioer cle chl le faire voir, dans la décomsjitiondles silicatei primitifs, iiiée

le couronnement de nitre éilice cudeil pendant que lesiNeticani voient par l'acide carboniqîue atuiSlirique. et donnant lieu surtout à des car-s'efftoidrer sur leurs têtes les derniers déir le 'iIirt qui seIl pouvait iilîsones île chaux et <le sodile. Ce ilriir dcoimposait le chlorure cal-
les sauver Le Mexique est i jamais perlu pour lai morale et lat civilisntiu. cique, qIui, cornue j'Ili fait voir, existait ciienn itforte iroportion lansIjeveniiu leluis longteinps l'objet de lapitié du monde entier.la sanglante locéan primitif. Le larbto e ou e bicarbonate de soude n etgett pr
tragdie qmi vinerlt dsyjoueirlil et au ban des nations a a cilite d'abord tote lit chaux à l'état de cairboinaîLte re e ur, et il ne su
tI lâchement a par Juarez et queiiie aues sforcîs en qui st formie que plus tard lu carbonate de uisgié"sie, qui ev sjlnire par la suite

unIIrovise. un tribunal, veritable parodie dle la jutige, n le Condunair llangé ordinaircment avec iti carbunate île chaux, flui accoipagne
liiòtt que pour le jiger. Il I éte assaimé le 1 1 juin dernier, frîIppeî au iletle oujla le

coeur par îies billes m et icaitiee. Miiconi et ie.ljhnt m ulhi le ilvil premp îiiîjooni les eaux natuîrelles natrilres.ý Les ilélîlts le cairboliîtiîn
cr npai, desbales lnexicaine. M îrlone îedjîia nt sul Ji le ane n iagnèsien ie :peuvent done avoir lieu que daiîn îles bassiîis restreints,

sort;a r coe Tica, t gnonun ilde t rt td luert a îetîr dont les eaux ont d'abord été privées de sels solibles le chaux ; tanîdis que
attachee fieur no ritres îanereslptrie, ihut rero pour, lis cààcaires sont des sêdintents norimaux, les doles, comne les gypses
le reste le lunivers et le jur n'est pas loignè ou on les vînlrra Comme etle sel gei:ie, le su proiluisent que idas des conditions oxceptionnelleu.
des niartyrs dans leur 'proprprs payse duti prjet de Motsi telle est l'origine deis carbonates calcaires et itaîgui(siens,régénération de leurs assasins Le jour de hi retributiuîn ne titardera guère cîurne j' essuyé de le faireoiri (sê'ice di juin 1802), il restait en-

I se lever rorefrésoudre le îroblènie de la piroduction du cartîonate double qîui
Nous empîrîunons ici a Courrer<es Etd f'î la biographiie île Ihommie constiîue la dolole. .Jai fait voir que le proctdé de Morlot îe fouirnissait

de bien gui s'est dévoué pour sauver de lîtaniarclie une nation 11hiitlieuiretst (lue du caruonute (le demagnésie anhydre, mélaigé de carbonateet de stil-
condamnée i une destruction prochaine. fite <le chaux, et quîe, iême dais l'exlpérience dle Marignac, oi le chloruireCi drlesFrédérick-Joephalximien de lit umaison le I apsboiurg- remiihîîit le sillfate magnésiîpie, le carbonate titi miagnóC'sie qui se formait
Lorraine, était ié en: juillet 82 : il ava it done, auti moment de s22 mort, lui ldcompositiori carbonate de chaux à une tempîrnture de 150 à
un peu mnoins de trente-eiut ans. Fils le lat elèbre archiuchsse Soþlie, 200 degrés centigriides, nu se cominriit pas avec l'excès l ce dernier.il fut élevé avec tout le soln que mot cette pîrincesse ài l'éducaition de se lour faire l'analyee dc Ces müîèlatnges, je ne suis servi d'un acide nctiqueeifati ts. Mlaxiiilien profita uume baueoup :tieux le ses leçons que soII très-faible, employé par petites portions à li fois, ce qui perviet de fric-

frre, Frnmois-Josepi dl uimereur d'Autriche. (I1 i entre le.,deux tiouiner les mnatières dissoittez, et le démontrer que, dane lune et l'autre
frèresune jalousie quie le malhur seul aui assoupir île ces rnctitils oit l'on avait cri2 former de la dolonie, les Carbonates île

iDes sous jeune:ge, maximiienu maitesta un grand enchuant pour la cuix et le iagnésie sont pnir lit plus grande lartie à l'état e mélange.
narie. lus tard, cmme gouv'erneuur îles arsenaux de Pola et de Trieste, Celitdant n parvient à produire un carbonuate double iihlydre le ciaixet ci qualité de grand-aiiral de la îlotte iîiutrichieunte, il foria et exer de maguésie nyant lua cuootion de la dolîîini et se dissoltant len-

cette escadre autricinne pui devak htmiher.si profondnient les Italie teient et intgravenent îois liide titue faoilîe Cette coltuiaison
i D 1854 li 1858, l.archiduc Maxiiliîn fut, (toîverieur îiti royaiuiu e forme ci chauîtant doucenent à 120 onu 150 degrés centigrades un

"Der1854nitin et8 m réu laxiaiun lteftée au nir h tryame rnéiarge de carboite le chaux et de carbonate hydraté de mlag(sie,lobadovniieet mnalgii la haine mvtredsitaberi aContre les com eu lelo bin a xmle rcilpitant une solutioncolîiine celu qu îîe l'on oîltleîît, par excuniplèf, ci% lurcitaltltesluli
rdielcli, il sut sy fuire aiîmer. Grain aaonuit des arts, il adorait lui- îles deux chlorures par unt léger excs de carbonate de sondiile (1). La

metnu ce pay3 gui a prodlit île si proligieuix artiste sil e psitiSait surtout dlone ainsi formée se sépare facilemtd'mn excès2 soit dLe carbounatea mse, la patrie dii 'Titien et de Vrouiese. anhydre de mnagnsle, soit le carbonate <le chaux, l'un le ces carboautes1i P1endant lit guerre de i1850, Maxnihenrtt à Pola. Le surleulemain siumples étant faible, à froid, ui dans l'euî clmlirgée ilacide carbonique.le la bataille de Solferimioi il partit pour la Ileigique, ou il ioitsa la prili- Ces résultats, constatés par uluoi, piartie datîs le donrnal de S aiiman cuncesse Clarlotte, alors touute éclatante de jeunuesse et de beauté. Cette
unioun n été lieîureit'se, iitlqii'iiil malhieurqu <liii tl e5 pelaClrae
coompagne île Iaximilien. Le mnagma ainsi obteuîîu tuse spiniémeniti boutt île quehqes

l'est en 1803 que la juite de eldéclara Maximilie:eiiereur jours, i l'état le carboiates doubles hIylrat(s de cluiux et de ingnésie
du lexique. Nous nio repiendrons s sur les <Iîtîatre utuiiîées qui nous parfaitement cristallins. J'il djà atnulysé deux île ces comiosés, mais

sépiarent île cette époque : elles sont prêsentes à li tnmoire de touis. leur étude coilplète est eucre à faire. (Voir le .IouIriJil de silliman
Cluiun se ralpelle les Iigageeneuîts formuelse la raIn les exigences juillet 186).


